LUNDI 23 août 2010 :

Départ prévu à 9h00 ! Evidemment, c’est complètement raté ! Le temps de séparer mères et filles hurlant de désespoir, de tristesse et de terreur puis d’essuyer toutes ces larmes, de compter et recompter toutes les brebis, d’attendre les retardataires et hop, on peut y aller !
Pas bien loin, puisqu’il faut déjà 10 minutes pour arriver à s’engager sur l’autoroute. Après pas de soucis, ça roule, ça déroule et en 3 coups de cuillères à pot (soit 1h30 environ, nous voici arrivés ! (Chère Catherine, j’ai le plaisir de t’annoncer que ta très chère R. n’a pas vomi pendant le voyage !)

Le décor :
Hauteville-Lompnes est un gros village situé sur un plateau dans une petite cuvette. Le paysage se compose de charmants bosquets, entrecoupés de champs verdoyants dans lesquels paissent de paisibles bovidés à la robe blanche ou brune. Le centre sportif est situé à proximité du village et se compose de deux halles de sports, d’une piscine et de terrains extérieurs.
Les acteurs :

D’un côté, il y a les gentils, merveilleux, incroyables, extraordinaires et vraiment chouettes accompagnateurs. De l’autre, il y a les 36 donzelles qui forment les figurantes.

L’intrigue :

Elle se résume en quelques mots : Le colonel Brown dans la salle à manger avec le candélabre (Oups ! Je confonds les documents), c’est plutôt : Survivre dans un environnement hostile seule rien qu’avec mon doudou !
Programme :
On commence par manger. Pour les lecteurs habituels de ces rubriques, ils savent que la question des repas est extrêmement importante au sein de ce groupe de joueuses ! Quand est-ce qu’on mange, qu’est ce qu’on mange ? …
On mixte, on mélange et on fait des groupes :

-
Il y a celles qui visitent la localité (comme quoi, ce camp n’est pas uniquement sportif mais également culturel !
-
Il y a un groupe qui part dans la forêt profonde pour tirer à l’arc. Heureusement qu’il ne faut pas compter sur elles pour la viande du lendemain.

-
Il y a les courageuses qui affrontent routes, chemins, sentiers, montées raides, descentes trop courtes, ruisselet, hordes de moustiques assoiffés de sang (impur abreuve nos sillons !).
Retour pour toutes au centre sportif et premier entraînement : il faut retrouver les habitudes de la pratique du volleyball et perdre celles liées au farniente des vacances. On souffle, on transpire, on râle mais on s’accroche. Après cette séance d’ouverture, il ne reste donc plus qu’à finir cette première journée :
-
Repas (pour les gastronomes : poisson, riz, fromage, flan à la vanille et si entente (petite portion de pizza et fruit) le tout arrosé de Château Lapompe).

-
Déplacement sur le lieu d’hébergement et organisation des chambres.

-
Douche, pomponnage, crémage (Miroir, miroir, dis-moi si je suis la plus belle ?) et dodo.

Evidemment, c’est de la théorie car dans la pratique, il y a encore de l’énergie alors …

A SUIVRE …

